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Création d’un rond-point et mise en accessibilité des voiries
---

C.C.T.P.

---

 – PRESCRIPTIONS COMMUNES A L’ENSEMBLE DES LOTS

0.1 -  OBJET DU PRESENT DOCUMENT ET PROGRAMME GENERAL DES TRAVAUX

0.1.1 – Objet du présent document

Le présent C.C.T.P. a pour objet de décrire les travaux à réaliser, les matériaux et leur mise en oeuvre, en vue de la réalisation des travaux d’aménagement et de VRD, 
Le présent ‘’lot 0 (zéro)’’ à, quant à lui et dans le cadre du CCTP dont il fait partie intégrante, pour objet de décrire les prescriptions communes à tous les lots notamment en matière d’exécution des ouvrages. Y sont entre autres indiqués :

· Le programme général

· Les contraintes de phasage

· La situation et les modes d’accès

· La liste des pièces du DCE

· La liste des lots

· La liste des intervenants spécifiques

· Les modes d’installations de chantier

· Les contraintes particulières liées au site et à sa préservation

· Les contraintes d’occupation

· Les règles d’établissement des documents de chantier

· Les définitions de la qualité des matériaux et des tolérances dimensionnelles

0.1.2 – Programme général des travaux

Le projet prévoit la construction d’un carrefour chemin des Clausses
0.1.3 – Programme général de réalisation

0.1.3.1 – Découpage en phases de travaux

Les travaux feront l’objet d’une seule  phase.
Le devis quantitatif estimatif est divisé en deux parties, afin de bénéficier de subventions
0.1.3.2 – Consistance des travaux

Les travaux objet du présent marché comprennent :

· Les terrassements généraux et particuliers d’aménagements et de VRD de la surface à aménager.
· L’ensemble des voiries et réseaux divers (VRD) sur cette même emprise.

0.2 - SITUATION DU PROJET

Le projet se situe à l’intersection des voies PEYBERT – CLAUSSES – MISTRAL -BEAULIEU
0.3  -  CONNAISSANCE DES LIEUX

Les entreprises sont tenues à une connaissance parfaite des lieux et ne sauraient se prévaloir ultérieurement d'une connaissance insuffisante du site non plus que de tous les éléments locaux tels que : nature du sol, voies d'accès, ligne électrique, conditions climatiques, infiltrations souterraines, etc.

D'une manière générale, les entreprises qui doivent se rendre sur place pour apprécier l'état des lieux et accès, ainsi que la qualité du sol, sont réputées s'être parfaitement renseignées sans pouvoir se soustraire d'une manière quelconque à leurs obligations contractuelles ni dégager leur responsabilité.

Les entreprises doivent avoir pris connaissance des lieux avant de remettre leurs offres.

Les prix tiendront compte de toutes les contraintes et sujétions occasionnées par le terrain livré par le Maître d'Ouvrage, et par les ouvrages existants dans l'emprise du terrain ou à proximité immédiate de celui-ci.

En conséquence, l'Entrepreneur prendra possession des lieux dans l'état où ils se trouvent et ses prix tiennent compte de toutes les contraintes particulières liées à l'originalité du site et des constructions et réseaux existants, de type réseaux enterrés ou réseaux aériens.

L’entreprise aura l’obligation de prendre connaissance des réseaux et ouvrages existants préalablement à tout démarrage de travaux.

0.4 -  CONSISTANCE DES TRAVAUX

Les travaux à réaliser comprennent essentiellement :

Les installations générales de chantier 

* Les pistes d’accès provisoires.

* Les ouvrages de décantation et de nettoyage des engins ainsi que tous ouvrages nécessités par la préservation des avoisinants.

Les terrassements généraux sur toute l’emprise de la partie aménagée en VRD et les aménagements.
Sont compris dans ces terrassements, tous transports, démolition et évacuation en décharge des ouvrages existants dans l’emprise des terrassements et toutes sujétions de conservation des plates-formes réalisées (drainage, protection contre le ruissellement, confortement provisoire des talus, etc…), enfin tous ouvrages de nettoyage et de protection des avoisinants.

· Les terrassements généraux et particuliers dans toute l'emprise des VRD et des divers ouvrages qui leurs sont rattachés, terrassements en masse ou en tranchées ou en puits, y compris les mouvements de déblais et/ou remblais, transports ou évacuations de déblais, les mises au profil et réglage des talus, les démolitions complémentaires d'ouvrages existants dans l'emprise des voiries à aménager.

· La construction de toute la voirie, voies de circulation, aires et emplacements de stationnements les accotements, bordures, butées, protections et traitements des talus, ainsi que le raccordement des voiries existantes.

· La construction de l'ensemble des réseaux gravitaires d'évacuation des eaux pluviales, terrassements, collecteurs enterrés, regards, ouvrages de tête des réseaux, ouvrages de rejet et exutoires, raccordement sur l’ exutoire existant 

· La construction du réseaux fibre optique et éclairage
0.5  -  LISTE DES DOCUMENTS

0.5.1 - Prescriptions générales

Il est expressément stipulé que les dispositions des ouvrages à réaliser sont définies par les documents écrits et par les documents graphiques, qui se complètent mutuellement et dont l'ensemble constitue le dossier servant de base à l'établissement des offres et à la passation des marchés.

Les dispositions générales et de détails figurées sur les documents graphiques sont exécutoires même si elles ne sont pas décrites dans les pièces écrites et inversement.

Les pièces écrites et documents graphiques constituant le dossier sont les suivants :

PIECES ECRITES :

-     Règlement de consultation

-     L'Acte d'Engagement

-     Le C.C.A.P : Cahier des Clauses Administratives Particulières
· Le C.C.T.P :Cahier des Clauses Techniques Particulières 
· Bordereau des prix unitaires

· Les DQE

· Le PPR

DOCUMENTS GRAPHIQUES :

- Le plan masse de l’aménagement

- Le plan topographique établi par le  géomètre de l’opération.

- Les plans techniques

0.6  -  REPARTITION DES TRAVAUX EN LOTS
Les travaux des différents intervenants, dans le cadre du présent ouvrage seront répartis suivant les lots et chapitres ci-après :


-
Prescriptions communes à l’ensemble des lots


-  
Terrassements 
 
- 
Voirie 


-
Divers
0.7  - MAITRE D'OUVRAGE - MAITRE D'OEUVRE 



L’aménageur,  Maître d’Ouvrage est la Commune de TRANS EN PROENCE


Le Maître d'Oeuvre  des travaux d’aménagement et de VRD est la 
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0.8  -  IMPLANTATION DES OUVRAGES

Avant tout début d'exécution, les entreprises devront faire procéder, par un géomètre agrée par le Maître d'Ouvrage, à la mise en place des repères de base planimétriques et altimétriques nécessaires à l'implantation des ouvrages qu'elles réalisent.

L'entreprise titulaire du présent marché de travaux en entreprise générale de VRD ou mandataire d’un groupement a la charge des frais d'intervention du géomètre, la confection et mise en place des bornes et repères, ainsi que les frais relatifs à leur bonne conservation pendant toute la durée des travaux, tant en ce qui concerne la planimétrie que l'altimétrie.

L'entrepreneur du lot N° 2 ‘’Voirie – Voies ’’ coordonnera la mise en oeuvre de ces repères d'une part par rapport aux ouvrages existants, d'autre part par rapport aux ouvrages à créer.

0.9 -  CONDITIONS GENERALES D'EXECUTION DES OUVRAGES
 0.9.1 - Dispositions générales

Le présent C.C.T.P. ainsi que les dessins le complétant ont pour but de faire connaître le programme général des travaux de VRD et leur mode d'exécution.

Le présent C.C.T.P. n'est donc pas limitatif.

Tous les ouvrages figurant aux dessins et qui seraient omis dans le C.C.T.P. sont dus dans le prix forfaitaire des entreprises et pareillement pour les ouvrages qui, indiqués au devis, ne figureraient pas sur les plans.

Bien que divisés par lots, ils constituent un ensemble complet et homogène et les entrepreneurs sont tenus de prendre connaissance de toutes ses parties qui forment un tout inséparable et homogène.

Les entrepreneurs devront prévoir au forfait de leur lot toutes les fournitures et façons nécessaires à l'achèvement des ouvrages même au cas où il n'en serait pas fait mention à la partie traitée si ces fournitures et façons sont reconnues par le Maître d'Ouvrage et/ou le Maître d'Oeuvre nécessaires à la réalisation du travail traité à forfait qui devra être effectué suivant les règles de l'Art pour l'obtention du résultat attendu.

Les entrepreneurs auront toutes facilités de se rendre sur place et de demander tous renseignements complémentaires avant la remise des offres. Ils ne pourront donc prétendre modifier ultérieurement leurs prix unitaires en invoquant une définition insuffisante des travaux qu'ils seront présumés connaître parfaitement au moment de l'établissement de ces prix. Par contre, le montant forfaitaire de chaque lot ne sera arrêté qu'après l'accord des parties sur les quantités d'ouvrages auxquelles seront appliqués les prix unitaires forfaitaires.

0.9.2 - Spécifications techniques

Les documents techniques de base auxquels l'Entrepreneur doit se référer, tant pour la qualité des matériaux que pour les conditions d'exécution sont les suivants :

L'ensemble des normes françaises applicables aux ouvrages de bâtiment et VRD, et en particulier en complément des DTU et normes applicables à ces travaux, les textes de référence suivants :

Fascicule spécial 79-46 bis : CCTG des TP fourniture et pose des marchandises d’eau accessoires et branchements (fascicule 71).

Cahier 1231 du CSTB de Mars 1974 (note technique n° 147) ‘’pose dans une même fouille de canalisation des réseaux divers’’ (eau, électricité, téléphone).

Règlement sanitaire départemental

En complément des DTU et normes applicables à ces travaux.

Fascicule spécial 76-76 bis canalisations d’assainissement et ouvrages annexes (fascicule 70 et commentaires).

Instruction technique relative aux réseaux d’assainissement (circulaire n° 77-284 du 22 juin 1977).

Règlement sanitaire départemental

Règles BAEL 

Recommandations professionnelles provisoires de janvier 1980.

Travaux de dallage.

Et d'une manière générale, toutes instructions techniques en vigueur relatives aux ouvrages de VRD et équipements faisant l'objet des présents travaux.

0.9.3 - Prescriptions diverses

Les prix unitaires faisant l'objet des soumissions de l'Entrepreneur comprendront implicitement les ouvrages et sujétions de toutes natures liées à l'exécution des travaux et en particulier les suivantes :

En ce qui concerne les terrassements, compte tenu de la nature du terrain :

.  Talus nécessaires à la tenue des terres et à la mise en sécurité de ces talus conformément aux prescriptions techniques

. Blindage et étaiements nécessaires à la tenue des terres et quelles qu'en soient les charges, notamment en raison de la présence d'existants et notamment aux abords immédiats des ouvrages ou réseaux existants.

. Reprises-en sous-œuvre si nécessaire

. Décapage à la main des fonds de fouille, si nécessaire compte tenu de l'état du terrain

. Démolition des ouvrages existants dans l'emprise des ouvrages à réaliser, ou rendue nécessaire par le programme d'aménagement.

 En ce qui concerne la présence d'eau, prévoir :

. Collecte et épuisement des eaux de ruissellement ou d'infiltration qui doivent être rejetées par pompage dans des canalisations provisoires se déversant à l'extérieur des ouvrages : tous les ouvrages provisoires et prestations à la charge de l'Entrepreneur dans le cadre de son marché.

Pour les ouvrages enterrés, les entrepreneurs doivent signaler au Maître d'Oeuvre et/ou au Maître d'Ouvrage :

. Les canalisations et ouvrages de toutes natures, rencontrés dans les fouilles, en vue d'arrêter les mesures à prendre pour la poursuite des travaux. Les canalisations et ouvrages hors service seront enlevés par les soins de l'Entrepreneur concerné.

L'Entrepreneur devra assurer l'entretien des existants et le maintien en bon état de la viabilité des voies ouvertes à la circulation et empruntées par les véhicules et également par leurs engins. Les entreprises auront à leurs charges tous les nettoyages et ébouages, notamment en ce qui concerne la totalité des voies publiques par lesquelles s'effectue l'accès au programme 

Les entrepreneurs seront totalement responsables des dégâts ou désordres qui pourraient survenir aux réseaux divers ou aux immeubles et aux tiers, du fait de leurs travaux.

Les entreprises auront également l'obligation préalablement à tout démarrage de travaux d'envoyer les Déclarations d'Intention de travaux à l'ensemble des services concessionnaires et notamment France TELECOM, EDF, la Cie des Eaux, la DDE, la commune de TRANS EN PROVENCE
0.9.4 - Plans d'exécution et documents à fournir - Plans de récolement

L'Entrepreneur aura à établir, à sa charge les notes de calcul et les plans d'exécution à

L’échelle 1/250eme de ses ouvrages, en particulier les plans de structure et d'une

manière générale tous les plans d'exécution notamment du mur de soutènement.

L'Entrepreneur devra également tous les plans de détails se rapportant à la logique propre de ses travaux, ou de ses techniques particulières ainsi que la confection de tous les échantillons, modèles ou maquettes qui seraient nécessaires au Maître d'Oeuvre et/ou au Maître d'Ouvrage pour fixer leur choix sur les arrangements de détails des ouvrages à réaliser.

Les entrepreneurs auront  également à leur charge les frais d'édition et de reproduction des marchés (pièces écrites ou graphiques) en quatre (4) exemplaires, pour chaque lot ou ensemble de lots concernés.

En fin de travaux, l'Entrepreneur est  tenu de fournir les plans des ouvrages tels qu'exécutés (en 5 exemplaires dont 1 reproductible).

La fourniture de ces documents de récolement des ouvrages conditionnera le règlement du décompte général définitif.

0.10  -  QUALITE DES MATERIAUX ET DES OUVRAGES

0.10.1 - Provenance des matériaux

La provenance des matériaux devra être soumise à l'approbation du Maître d'Oeuvre dans les délais permettant l'approvisionnement en temps opportun du chantier.

Cette approbation concerne aussi bien :

. Les matériaux d'apport pour remblais

. Les matériaux constituant les chaussées

. Les matériaux pour réseaux de toutes natures, etc.

0.10.2 - Echantillons

L'Entrepreneur devra présenter au Maître d'Ouvrage et/ou au Maître d'Oeuvre, les échantillons ou prototypes des différents matériaux qu'il doit mettre en oeuvre dans le cadre de son Marché.

0.10.3 - Essais et contrôles

En vue du contrôle de la qualité des matériaux à mettre en oeuvre dans les ouvrages, qualité qui doit répondre aux prescriptions des normes, règlements, et règles techniques habituelles, tous les essais définis sous la référence " obligatoire" dans les DTU sont à la charge de l'Entrepreneur.

En outre le titulaire du lot N°s 3  aura l’obligation de faire procéder à ces frais à l’inspection CAMERA par une entreprise indépendante qualifiée et devront parfaire les éventuelles imperfections constatées, avec pour l’entreprise, l’obligation de résultat et de moyens.

0.11  -  ORGANISATION GENERALE DES TRAVAUX

0.11.1 - Accès et circulations intérieures au projet

Avant tout début des travaux, l'Entrepreneur devra soumettre à l'agrément du Maître d'Oeuvre et/ou du Maître d'Ouvrage les dispositions précises qu'elles envisagent de prendre pour l'aménagement des accès et circulations intérieures au projet, pour leurs engins et véhicules devant accéder à l'emprise des ouvrages à démolir ou au niveau de l'emprise des terrassements généraux à effectuer.

Il importe que ces aménagements entrent dans toute la mesure du possible dans le cadre des travaux futurs de réalisation des voiries ou bâtiments du projet de manière à limiter la création de pistes, le souci de préserver la végétation et l'aspect du site sur l'ensemble du terrain, compte tenu de la qualité de l'environnement existant, sera permanent.

0.11.2 - Mesures de sécurité  (décret du 26.12.1994 - loi du 31.12.1995 et Directive CEE du 24.06.1992)



Chaque entreprise a la responsabilité de toutes les mesures à prendre sur le chantier pour la sécurité des personnes travaillant ou ayant à se rendre sur le chantier.



Elle prendra toutes les dispositions nécessaires et respectera toutes les procédures conformes à la législation en la matière et notamment la totalité des textes qui réglementent la protection de la Sécurité et de la Santé.



En particulier, les entreprises ont l'obligation préalablement à tout démarrage de travaux de transmettre les déclarations d'intention de travaux en bonne et due forme aux services concédés.

0.11.3 - Panneau de chantier

L'Entrepreneur titulaire devra mettre en place la fourniture et la pose d'un panneau de chantier de 2,50 x 3,00m, suivant modèle établi par le Maître d'Oeuvre et comportant le logo de la commune et sur lequel seront indiqués :

- Le nom de l’opération

- La nature des travaux.

- Le nom et la raison sociale du Maître de l'Ouvrage.

- Le nom du Maître d'Oeuvre.

- Le nom des entrepreneurs par spécialité et/ou par lot.

- Le nom des Sous-traitants.

0.11.4 - Propreté du chantier

Le chantier devra, en tous points, être constamment tenu en état de propreté.

Chaque entrepreneur est responsable de ses travaux et doit laisser, après son passage, les lieux en état de propreté et procéder à tout nettoyage nécessaire.

Le Maître d'Oeuvre aura la faculté de faire procéder à tout nettoyage qui lui semblerait nécessaire. Ces frais de nettoyage seront imputés sur les situations de l'Entrepreneur concerné.

En fin d'opération, les lieux seront livrés propres, débarrassés de toutes installations provisoires, comme de tous les gravois, débris, détritus de toutes sortes.

0.11.5 - Protection des arbres

Une attention particulière sera apportée à la protection de la végétation existante. Préalablement à tous travaux, l'entreprise effectuera un lever des arbres existants qui seront à conserver 

Aucun arbre ne devra être abattu sans un ordre écrit du Maître d'Oeuvre.

L'attention de l'entrepreneur est attirée sur la sévérité avec laquelle la protection des végétaux existants sera contrôlée.

Le non respect de ces dispositions entraînerait la remise en état du terrain aux frais de l'entrepreneur concerné.

0.11.6 - Phasage des travaux et option obligatoire

L'entreprise devra mettre au point un plan de phasage de ses travaux 


0.11.7 – Installations communes



Dans le cadre général de réalisation des travaux, des installations communes seront mises en place pour permettre le fonctionnement du chantier, et les dépenses relatives à ces installations payées dans le cadre du compte prorata tel que prévu au CCAP.



Ces dépenses comprennent notamment :

· Le panneau de chantier

· Les bureaux et sanitaires de la maîtrise d’œuvre

· Les installations sanitaires provisoires de chantier

· Les infrastructures nécessaires aux alimentations en électricité, en eau et en téléphone pour les besoins des installations de chantier (baraquements, bureau de vente, bureaux de la maîtrise, salle de réunion, stockages fermés, éclairage du chantier, etc…)

· L’entretien et les dépenses de fonctionnement de ces installations (entretien des clôtures, des pistes et aires de stationnement et de stockage, consommation d’eau d’électricité et de téléphone des installations de la maîtrise d’œuvre et des installations communes et générales…)

· La police et le gardiennage de chantier

· Les frais de reproduction des dossiers marchés en 5exemplaires

0.12 - ENTRETIEN


- L’entreprise inclura dans sa prestation, la réalisation d'un SCHEMA D'ENTRETIEN PERIODIQUE.



- Ce document présenté sous forme de tableau joint à un synoptique indiquera clairement :




. Le type d'ouvrage concerné




. Son lieu repéré sur le tableau synoptique




. Le nombre éventuel de parties semblables




. Le nom de marque du fournisseur




. La nature de l'entretien




. La périodicité de l'entretien, dans le temps suivant la durée de fonctionnement                



- Ce document sera accompagné des fiches et notices techniques détaillées des fournisseurs des matériels et matériaux mis en oeuvre.



- Il pourra faire intervenir la notion de garantie éventuellement complémentaire, mais ne sera dans aucun cas assimilable à un contrat d'entretien.

0.13 - PLAN D'ASSURANCE QUALITE


L'établissement d'un PLAN D'ASSURANCE QUALITE (P.A.Q.) n'est pas obligatoire dans le cadre de la présente consultation.



Par contre, sa production avant la signature du marché, pourra en faire un document contractuel qui sera alors annexé au marché.



Le caractère non obligatoire de la mise en oeuvre de ce P.A.Q. n'évitera en aucune manière la production de fiches de contrôle de qualité à la production interne, et à la production externe si le Maître d'Oeuvre juge de leur opportunité.



Dans ce cas, ces documents établis par l'entreprise comporteront par type d'ouvrage concerné :



- Les matériaux ou les matériels employés



- Le procédé de fabrication et de mise en oeuvre



- Les dates et heures des mises en oeuvre



- Les dates et heures des contrôles



- Le modèle de contrôle



- Les résultats du contrôle



- L'exploitation du résultat



- Les corrections éventuelles (qui feraient alors l'objet de nouvelles fiches)



- Le résultat final



- Ces documents ne devant en aucun cas être anonymes (ils n'auraient aucune valeur) seront joints au dossier de recollement de chaque entreprise, avec l’obligation pour l’entreprise mandataire de procéder à la synthèse des différents plans des réseaux.

TERRASSEMENTS 
1. TRAVAUX PREPARATOIRES ET TERRASSEMENTS

1.01. Installation de chantier
Cette prestation comprend :

‑ L’installation des  sanitaires

‑ L'installation d'un bureau de 12 m2 minimum avec table, chaises et téléphone pour réunion,

- L'installation du panneau de chantier,

- Les ouvrages de décantation et de nettoyage des engins

‑ L'amenée et le repli du matériel,

‑ Les démarches administratives de démarrage du chantier,

‑ La signalisation de chantier, en plusieurs phases
‑ Le démontage en fin de chantier de toutes les installations et la remise en état des lieux,

1.02. Débroussaillage, désherbage 

Cette prestation comprend :

- Le désherbage, l'enlèvement des broussailles, taillis et souches, du terrain.

-  L'incinération sur place de tous les végétaux, 

- L'enlèvement, le transport, et l'évacuation des arbustes, souches et gravois, et toutes sujétions.

- Le nettoyage du chantier avant intervention.

1.03. Abattage d’arbres 

 Cette prestation comprend :

- L’abattage des arbres se fera sur l’emprise des voies et  des espaces  à aménager.

- L’abattage des arbres se trouvant dans l’emprise des travaux, le débitage et l’évacuation du bois 

- L'évacuation de tous les végétaux hors du site, compris toutes sujétions. 

- L'enlèvement, le transport, et l'évacuation des souches et gravats, et toutes sujétions

1.04. Plan général d'implantation et piquetages des ouvrages

Plan général d'implantation

- L'implantation du projet fait l'objet du plan général d'implantation à charge de l'entreprise.   - L'implantation de la totalité des ouvrages et réseaux à créer incombe intégralement au présent lot qui mandatera un géomètre qualifié et agrée par le maître d’ouvrage.


Bornes repères

- Avant le début des travaux de piquetage de deux bornes et de deux axes repères seront implantées par le géomètre de l’opération mandaté par le

- Maître d'Ouvrage aux abords du site des travaux. Les coordonnées de ces bornes, facilement identifiables, seront communiquées à l'Entrepreneur.


Piquetage général

Le piquetage général est effectué par l'Entrepreneur

Le piquetage général sera effectué à raison d'un piquet de pied de talus tous les 10m en bordure de la voirie. La précision des points est de plus ou moins 0,05m. Après achèvement du piquetage, l'Entrepreneur doit établir un plan de piquetage général comportant les éléments et points piquetés. Le Maître d'Oeuvre retournera le plan revêtu de son visa soit avec observations dans un délai de huit (8) jours ouvrables.

L'Entrepreneur est tenu de veiller à la conservation des piquets et de les rétablir ou de les remplacer dans des conditions identiques en cas de besoin, soit à leur emplacement primitif, soit en un autre point si l'avancement des travaux l'exige.

L'Entrepreneur est responsable de l'entretien de tous les repères et bornes y compris celles citées ci-dessus. En outre, les bornes et repères fixes détruits quelque soit l'auteur de ces destructions, seront immédiatement rétablis sur demande et au frais de l'Entrepreneur, par une personne agréée par le Maître d'Oeuvre.

La redéfinition des éléments d'implantation des points par rapport à la nouvelle borne est effectuée par le Maître d'Oeuvre aux frais de l'Entrepreneur. Ces opérations sont constatées par un procès-verbal établi contradictoirement avec le Maître d'Oeuvre.

L'Entrepreneur est responsable de toutes fausses manœuvres et de toutes augmentations de dépenses qui résulteraient du dérangement et de destruction des piquets matérialisant le projet ou des repères fixes, avec pour l’entreprise l’obligation de résultat et de moyen.


Piquetage complémentaire

L'Entrepreneur est tenu de compléter à ses frais le piquetage général par le piquetage complémentaire définissant tous les points de détail nécessaire aux travaux. 

1.05 – DEMOLITION

   Démolition des ouvrages existants dans l'emprise des ouvrages à réaliser, ou rendue nécessaire par le programme d'aménagement muret, mur, conduite, ouvrages ect.. et évacuation.

1.06. Exécution des déblais
Les déblais seront exécutés conformément aux prescriptions de l'article 14 du fascicule 2 du CCTG et suivant les plans joints au présent dossier.

 Définition des déblais

Sont considérés comme déblais, l'extraction des matériaux jusqu'au niveau défini suivant les plans joints au présent dossier. Au-delà de ce niveau, les déblais occasionnels nécessités par des poches localisées de matériaux de mauvaise qualité seront considérés comme purges.


    L’Entrepreneur fait son affaire des évacuations dans les lieux de décharge autorisée.

Tolérances d'exécution

Les tolérances d'exécution des talus et fonds de forme sont les suivants :

- Talus des fouilles : ils devront être stables avec une tolérance de plus ou moins cinq centimètres (5cm) en largeur

- Fond de forme sous voirie : plus ou moins trois centimètres (3cm)

    Purges

Sous les assises des ouvrages, l'Entrepreneur est tenu de réaliser toutes les purges que le Maître d'Oeuvre juge nécessaire de faire exécuter. Les caractéristiques de ces purges (volume, côte du fond de purge ...) seront soumises pour chaque cas à l'approbation du Maître d'Oeuvre.

Les fouilles ne seront considérées comme terminées qu'au moment où toutes les purges et travaux demandés par le Maître d'Oeuvre auront été réalisés et qu'il les aura réceptionnés.

Les matériaux curés seront évacués en dépôt définitif hors chantier à charge de l'Entreprise. La côte théorique des déblais st rattrapée par apport de matériaux soumis à l'approbation du Maître d'Oeuvre. Ces matériaux sont mis en place conformément au présent CCTP.

Evacuation des eaux

Les eaux quelle que ce soit leur provenance ne devront pas rester piégées dans le décaissement. Elles devront être évacuées par tous moyens ( par gravité ou par pompage) soumis à l'accord préalable du Maître d'Oeuvre.

Les talus des fouilles seront protégés contre les eaux  de ruissellement de façon à éviter leur dégradation ainsi que la contamination des fonds de fouille par des matériaux inconsistants ou pollués.

Ces dispositions seront en particuliers mises en oeuvre à chaque arrêt de chantier. Les frais d'évacuation des eaux sont à la charge de l'Entrepreneur.

L’Entrepreneur fait son affaire des évacuations dans les lieux de décharge autorisée.
1.07. Remblais 
Concerne le remblaiement des plates formes de voirie  avec du remblai de qualité ou du tout venant.

Cette prestation comprend : 

-  La reprise des déblais ou l’apport, le transport et la mise en oeuvre des déblais de qualité pour mise en remblais

- Le régalage des matériaux par couches conformes aux prescriptions, 

- L'arrosage éventuel, 

- Le compactage, 

- Les essais et contrôles des matériaux.

Les matériaux devront être exempts de matière organique et leur teneur en eau naturelle devra être inférieure à celle de l'Optimum Proctor. L'entrepreneur fournira au Maître d'Œuvre avant le démarrage du chantier les essais permettant l'identification du matériau. Ces essais, à la charge de l'entreprise, seront réalisés par un laboratoire agréé par le Maître d’Oeuvre.

Le matériau utilisé sera classé : Bl, B3, Cl Bl, Cl B3, C2 Bl, C2 B3, Dl, D2, D3.

Les matériaux Cl Bl, Cl B3, C2 Bl, C2 B3, D3 ne devront pas avoir d'éléments supérieurs à 100 mm.

Les remblais sont à réaliser dans les conditions définies dans le guide technique "Réalisation des remblais et couches de forme" LCPC‑SETRA et conformément aux prescriptions du rapport géotechnique établi par ERG.

L'autorisation de remblaiement est soumise à la réception du fond de forme par le Maître d'Oeuvre.

L'entrepreneur soumet à l'approbation du Maître d'Oeuvre avant l'exécution et pour chaque nature de matériaux, la valeur de l'épaisseur minimale des couches élémentaires qu'il se propose d'obtenir après compactage, cette épaisseur étant déterminée en fonction des matériaux utilisés, de la nature et de l'état des matériaux.

Des planches d'essais seront réalisées pour valider les résultats à atteindre énumérés ci-dessous. Ces planches d'essais sont à la charge de l'entrepreneur et devront faire l'objet de comptes-rendus détaillés remis au Maître d'Oeuvre.

La qualité du compactage du matériau sera contrôlée par la mesure de la teneur en eau du matériau et par essais à la plaque ou essais à la dynaplaque. La compacité des sols en place devra être telle que le rapport

EV2 / EV1 < 2.2

Module EV2 ou module équivalent à la dynaplaque > 50 Mpa sur la plate-forme support de chaussée.

La teneur en eau de mise en oeuvre sera de 2% par rapport à la teneur en eau de l'Optimurn Proctor.

L'état des remblais sera contrôlé par le Maître d'Oeuvre au fur et à mesure de l'exécution dans les conditions définies ci-dessus. Le contrôle devra être fait couche par couche. L'entrepreneur ne pourra demander la réception d'une couche que si 90% des valeurs du rapport EV2 / EV1 correspondent aux valeurs prescrites. Le Maître d'Oeuvre se réserve le droit de faire effectuer ces essais par couches espacées au minimum de 0.30m.

Dans le cas où les réserves ont été émises par le Maître d'Oeuvre pendant l'exécution des remblais ou plus généralement si les résultats des contrôles de compactage n'étaient pas satisfaisants, l'entrepreneur devra procéder à ses frais à une reprise de compactage et à une purge, avec l’obligation de résultat et de moyen.

‑ L'enlèvement des matériaux non suffisamment compactés et leur mise en oeuvre correcte conformément aux prescriptions du présent CCTP.

‑ L'arrosage, l'aération, la mise en cordon ou toute autre mesure de son choix pour obtenir une teneur en eau compatible avec la mise en oeuvre si l'état des matériaux au moment de la reprise de compactage ou de leur mise en oeuvre ne permet pas leur réemploi.

A défaut, l’entreprise doit évacuer les matériaux et les remplacer par d'autres en satisfaisant aux prescriptions du présent CCTP. Les frais entraînés par ces opérations sont entièrement et forfaitairement à la charge de l'entrepreneur.

Les tolérances d'exécution sont de plus ou moins deux centimètres.

1.08. Réglage et compactage du fond de forme
Le surfaçage de forme avant la mise en oeuvre des remblais ou des déblais comprend : le reprofilage et le compactage, la fourniture, la mise en place et le compactage des matériaux dont l'apport serait nécessaire pour respecter les cotes du fond de forme, les purges éventuelles et les sujétions de toute nature.

La forme réglée par les terrassements généraux sera soigneusement surfacée et compactée avant l'exécution des corps de chaussée.

Il sera, à cet effet, apporté des éléments fins ou enlevé l'excédent de remblai, au cas où l'importance des terrassements aurait été surestimée.

L'ensemble sera cylindré avec un rouleau d'un poids supérieur à 15 tonnes pour assurer en tout point une compacité supérieure à 95 % de l'optimum Proctor modifié.

Après cylindrage, aucun point de la forme ne s'écartera de plus de 5 cm (dans les zones rocheuses) et de plus de 3 cm (dans les terrains meubles) vers le haut ou vers le bas du profil théorique.

– VOIRIE -- 
2.01. Nettoyage, décapage, implantation

Cette prestation comprend :

‑ le nettoyage des matériaux autres que ceux destinés aux remblais routiers par tout moyen approprié,

‑ le décapage de la couche superficielle polluée,

- l'évacuation des matériaux décapés.

      - l’implantation

2.02. Découpage d'enrobés à la scie

Cette prestation comprend :

Découpage à la scie des enrobés existants quelle que soit l'épaisseur des revêtements et de la fondation de chaussée y compris toutes sujétions.

Pour chacune des interventions sur la chaussée existante, soit en bordure, soit en traversée, l'entreprise devra prévoir un sciage du revêtement existant et une reconstitution identique. Elle sera tenue responsable d'un quelconque affaissement ou désordre particulier.

2.03
GEOTEXTILES 

Les géotextiles utilisés seront des géotextiles non-tissés aiguilletés de filaments continus 100% polypropylène, de masse surfacique de 325 g/m2. 

2.04. 
GRAVES NON TRAITEES 

Les granulats pour graves non traitées auront les caractéristiques suivantes : 

Caractéristiques normalisées NF.P 18321 

Catégorie des caractéristiques intrinsèques des gravillons : D 

· [image: image3.png]


Coefficient Los Angeles inférieur ou égal à TRENTE (LA <= 30) 

· Coefficient Micro DEVAL en présence d’eau inférieur ou égal à VINGT CINQ  (MDE <=25) 

Catégorie des caractéristiques de fabrication des sables : B 

· [image: image4.png]


équivalent de sable à dix pour cent de fines supérieur ou égal à cinquante (ES 10 % >= 50), si ES 10 % est inférieur à la valeur spécifiée, la valeur de bleu devra être inférieure ou égale à UN virgule CINQ (VB  <= 1,5) 

· en ce qui concerne la granulométrie, le fuseau de régularité devra être situé dans la zone définie par la norme NF P 18304 

· refus à 1,58 D nul 

· refus à D : 1 à 15 % 

Caractéristiques complémentaires concernant la granulométrie 

Les fuseaux de spécification des différentes classes granulaires des graves sont les suivants : 

	GRAVES GRENUE 0/20 - Tamisat % 
	GRAVE GRENUES 0/31,5 - Tamisat % 

	mm 
	minima 
	maxima 
	moyenne 
	mm 
	minima 
	maxima 
	moyenne 

	 
	 
	 
	 
	40 
	100 
	 
	 

	31,5 
	100 
	100 
	92 
	31,5 
	85 
	100 
	92 

	20 
	85 
	77 
	62 
	20 
	62 
	90 
	76 

	10 
	47 
	60 
	47 
	10 
	35 
	62 
	48 

	6,3 
	35 
	49 
	37 
	6,3 
	25 
	50 
	37 

	4 
	26 
	38 
	28 
	4 
	19 
	43 
	31 

	2 
	18 
	22 
	14 
	2 
	14 
	34 
	24 

	0,5 
	6 
	14 
	8 
	0,5 
	5 
	20 
	12 

	0,2 
	3 
	10 
	6 
	0,2 
	3 
	14 
	8 

	0,08 
	2 
	 
	 
	0,08 
	2 
	10 
	6 

	GRAVES GRENUES 0/20 - Tamisat % 
	GRAVES GRENUES 0/31,5 - Tamisat % 

	mm 
	minima 
	maxima 
	moyenne 
	mm 
	minima 
	maxima 
	moyenne 

	 
	 
	 
	 
	40 
	100 
	 
	 

	31,5 
	100 
	 
	 
	31,5 
	85 
	100 
	92 

	20 
	85 
	100 
	92 
	20 
	62 
	90 
	76 

	10 
	52 
	82 
	67 
	10 
	40 
	70 
	55 

	6,3 
	40 
	69 
	54 
	6,3 
	31 
	59 
	45 

	4 
	32 
	60 
	46 
	4 
	25 
	52 
	38 

	2 
	25 
	50 
	37 
	2 
	20 
	43 
	31 

	0,5 
	13 
	30 
	21 
	0,5 
	10 
	27 
	18 

	0,2 
	7 
	20 
	13 
	0,2 
	5 
	17 
	11 

	0,08 
	2 
	10 
	6 
	0,08 
	2 
	10 
	6 


Les graves issues de roches massives s’inscrivent dans les fuseaux grenus. 
Les graves issues de roches alluvionnaires s’inscrivent dans les fuseaux sableux. 

Angularité  
L’indice de concassage des graves d’origine alluvionnaires doit être supérieur ou égal à SOIXANTE (IC >=60). 

2.05. 
GRANULATS AUX LIANTS HYDROCARBONES GHC, GRAVES BITUME GB 

Les caractéristiques des granulats pour graves traitées aux liants hydrocarbonés, grave bitume, sont identiques à celles des graves traitées aux liants hydrauliques avec les caractéristiques particulières ci-après : 

La propreté superficielle des gravillons doit être inférieure ou égale à DEUX  P <= 2; dans le cas ou 2  < P < 3, les gravillons pourront être acceptés si VB  <= 2 

	Tamis 
	
	Ta
	misat 

	Ouverture de mailles mm 
	au - % 
	
	au + % 

	31,5 
	100 
	
	- 

	20 
	89 
	
	100 

	10 
	55 
	
	75 

	6,3 
	35 
	
	60 

	4 
	28 
	
	52 

	2 
	20 
	
	40 

	0,5 
	14 
	
	27 

	0,2 
	9 
	
	18 

	0,08 
	5 
	
	10 


2.06. 
GRANULATS POUR BETONS BITUMINEUX, ENDUITS SUPERFICIELS  
Caractéristiques générales 

Les granulats pour bétons bitumineux, enduits superficiels devront provenir entièrement de roches alluvionnaires silico-calcaires de Durance ou de Crau. Les granulats en provenance de la Crau devront, au cours de leur élaboration avoir été débourbés. 

Suivant leur destination et les prescriptions du Maître d’Œuvre, les granulats auront les dimensions ci-après : 

	BETONS BITUMINEUX 
	Couche de roulement noire 

	Classe  granulaire 
	Fractionnement 
	Epaisseur mini absolue 
	domaine 
d’utilisation normal 

	0/10 
	0/2-2/6, 3-6, 3/10 ou 0/4-4/6-6/10 
	5 cm 
	5 à 9 cm 

	0/14 
	0/2-2/6-6/14 ou 0/4-4/6-6/14 
	6 cm 
	6 à 10 cm 


	ENDUITS SUPERFICIELS 
	Classes granulaires 

	Monocouches 
	4/6 - 6/10 - 10/ 14 

	Monocouches double gravillonnage 
	10/14 - 4/6 - 6/10 - 2/4 

	Bicouches 
	10/14 - 4/6 - 6/10 - 2/4 


2.07. 
GRANULATS POUR BETON BITUMINEUX POUR LES COUCHES DE LIAISON ET LES REPROFILAGES 
Les granulats pour béton bitumineux utilisés pour les couches de liaison et les reprofilages auront les caractéristiques suivantes :  

Caractéristiques normalisées NF P 18321 

· catégorie des caractéristiques intrinsèques des gravillons: C 

· LA <= 25 

· MDE <= 20 

· catégorie des caractéristiques de fabrication des gravillons: II 

· Coefficient d’aplatissement inférieur ou égal à VINGT (A ≤ 20) 

· P ≤ 2 

En ce qui concerne la granulométrie, le fuseau de régularité devra être situé dans la zone définie par la norme NF P 18304. 

· catégorie des caractéristiques de fabrication des sables: a 

· ES 10 % >= 60 et si ES 10 % < 60, VB <= 1 

En ce qui concerne la granulométrie, le fuseau de régularité devra être situé dans la zone définie par la norme NF P 18304. 

Caractéristiques complémentaires concernant la granulométrie : 
Les fuseaux de spécification seront conformes aux fuseaux de spécification des bétons bitumineux pour couches de roulement. 

[image: image1.png]Anqularité :

Le rapport de concassage devra étre supérieur ou égal a DEUX (RC = 2)



 

Fines d’apport : 
L’addition de fines d’apport calcaires est autorisée, l’Entrepreneur devra préciser le pourcentage de fines dans sa formule. 

2.08. 
GRANULATS POUR BETON BITUMINEUX UTILISES POUR LES COUCHES DE ROULEMENT  

Les granulats pour béton bitumineux utilisés pour les couches de roulement auront les caractéristiques suivantes : 

Caractéristiques normalisées NF P 18321 

· catégorie des caractéristiques intrinsèques des gravillons : B 

· LA <= 20 

· MDE <= 15 

Coefficient de polissage accéléré supérieur ou égal à zéro virgule cinquante (CPA ( 0,50), conformément à la norme NF P 18321, si les valeurs de CPA sont inférieures de 0,01 à 0,05, une compensation limitée à 5 unités est admise entre LA + MDE et 100 CPA ; inversement si LA + MDE est inférieure à la valeur indiquée, une compensation pour 100 CPA sera admise dans la limite de 5 unités. 

· catégorie des caractéristiques des gravillons: II, 

· A <= 20 

· P <=  2 Granulométrie 
Fuseau de régularité situé dans la zone définie pour la norme NF P 18304. 

· catégorie des caractéristiques de fabrication des sables : a, 

· ES 10 % >= 60 et si ES 10 % < 60, VB <= 1, 

Caractéristiques complémentaires concernant la granulométrie 
Les fuseaux de spécifications seront conformes aux fuseaux spécifiés dans le tableau suivant : 

	Tamisat à mm 
	BB 0/10 % 
	BB 0/14 % 

	14 
	- 
	94 à 100 

	10 
	94 à 100 
	72 à 84 

	6,3 
	65 à 75 
	50 à 66 

	4 
	45 à 60 
	40 à 54 

	2 
	30 à 45 
	28 à 40 

	0,08 mm roulement 
	7 à 10 
	7 à 10 

	0,08 mm liaison 
	6 à 9 
	6 à 9 


La position du fuseau de régularité aux tamis intermédiaires pour les gravillons sera la  suivante : 
	Classe Granulaire 
	Le passant à (mm) 
	Doit être compris entre 

	4 - 6,3 
	5 
	30 et 55 % 

	6,3 - 10 
	8 
	37 et 62 % 

	6,3 - 14 
	10 
	45 et 70 % 

	10 - 14 
	12,5 
	52 et 77 % 


Angularité : 
Le rapport de concassage devra être supérieur ou égal à DEUX (RC ≥ 2) 

Fines d’apport : 
Cf. Article granulats pour béton bitumineux pour les couches de liaison et de reprofilage 

2.09. 
GRANULATS POUR ENDUITS SUPERFICIELS  

Les granulats pour enduits superficiels auront les caractéristiques ci-après : 

· Caractéristiques normalisées NF P 18 321 

· catégorie des caractéristiques intrinsèques des gravillons : B 

· LA <= 20, MDE <= 15, CPA <= 0,50, 

· catégorie des caractéristiques de fabrication des gravillons: I bis 

· A <= 15, P <= 1, Granulométrie : 
Fuseau de régularité situé dans la zone définie par la norme NF P 18 304. 

Caractéristiques complémentaires concernant la granulométrie des gravillons pour les enduits superficiels 
La position du fuseau de régularité aux tamis intermédiaires devra être la suivante: 

	Classe Granulaire 
	Le passant à (mm) 
	Doit être compris entre 

	4 - 6,3 
	5 
	30 et 55 % 

	6,3 - 10 
	8 
	37 et 62 % 

	10 - 14 
	12,5 
	52 et 77 % 


Angularité : 
Le rapport de concassage devra être supérieur ou égal à DEUX (RC ≥ 2) 

Fines d’apport : 
L’addition des fines d’apport calcaires est autorisée, l’Entrepreneur devra préciser le pourcentage de fines dans sa formule 

2.10. ENROBE A CHAUD A BASE DE LIANT VEGETAL 

Cet enrobé est fabriqué à partir d’un liant V Classe 2 issu de matières premières végétales renouvelable, répondant aux exigences de la norme XP P 98-137.  

Le liant, translucide, valorise les couleurs naturelles des granulats. La couleur vert/ocre doit être dans la continuité de celle de l’enrobé du carrefour Chemin du Petit lac – route du Col du Serre. Plusieurs planches devront être présentées et soumises à approbation du Maître d’œuvre. 

Le processus de fabrication est similaire à celui des enrobés traditionnels avec une température de fabrication plus faible de l’ordre de 40°C. Les précautions habituelles de nettoyage dues à l’utilisation de liant transparent ou coloré sont impératives. 

Lors de la mise en œuvre, les précautions habituelles de nettoyage doivent être prises. La mise en œuvre est réalisée par un atelier classique. Le compactage est effectué avec un cylindre à jantes lisses. Celui-ci doit être réalisé à une température comprise entre 80 et 110°C. 

Le liant V végétal utilisé sera de classe 2 avec les caractéristiques suivantes : 

· Pénétrabilité à 25 °C (1/10mm) : 180 à 220. 

· Point de ramolissement : 33 à 39 

· Viscosité initiale (Pa.s) :16 à 24 

· Température de pombabilité : 100°C 

· Densité à 25 °C : 0.95 à 1.05 

· Point éclair Cleveland (°C) : >210 

· Module G à 20°C, 7.8 Hz (MPa) : > 0.8 

· Indice colorimétrique ASTM (liant pur) : < 7 

2.11. 
GRAVES TRAITEES AUX LIANTS HYDROCARBONES (GH) GRAVES BITUME (GB) 

L’étude de la composition des graves bitumes incombe à l’Entrepreneur. 

La composition des graves bitume réalisée avec les matériaux définis au présent CCTP, sera déterminée de façon à obtenir les performances sont indiqués dans le tableau suivant : 

	 
	Couche de base 

	Compacité LCPC en % 
	88 à 96 

	Résistance à la compression (MPa) 
	si lc ( 85 
	si lc < 85 * 

	avec bitume 60/70 
	> 5 
	> 4 

	avec bitume 40/50 
	> 6 
	> 5 

	Rapport immersion - compression 
	> 0,65 

	* lc = indice de concassage 


A titre indicatif, les teneurs en liant couramment utilisées avec une grave 0/20 en 12 à 
15 cm d’épaisseur sont comprises entre 3,7 et 4,2 %, la valeur du module de richesse variant de 2 à 2,5. 

2.12. 
ENROBES BITUMINEUX A CHAUD 

Béton bitumineux 
L’étude des bétons bitumineux incombe à l’Entrepreneur. 

Les bétons bitumineux réalisés avec les matériaux et produits définis au présent CCTP devront permettre d’obtenir normalement les performances indiquées dans le tableau suivant : 

	Béton Bitumineux pour couche de roulement ou couche de liaison 

	ESSAIS 
	0/10 
	0/14 

	Essais de comptage à la presse à cisaillement giratoire (139) 
	 
	 

	- compacité à 10 girations (C10) 
	< 89 % 
	< 89 % 

	- compacité à 60 girations (C60) 
	92 - 95 % 
	 

	- compacité à 80 girations (C80) 
	 
	93 - 96 % 

	Essai de compression simple LCPC 
	 
	 

	- compacité 
	 
	 

	- couche de roulement 
	91 %  ( C  ( 95 % 
	92 %  ( C  ( 96 % 

	- couche de liaison 
	90 %  ( C  ( 94 % 
	90 %  ( C  ( 94 % 

	- résistance à la compression à sec à 18°C, R en MPa 
	 
	 

	avec un bitume 180/220 
	> 4 
	> 4 

	avec un bitume  80/100 
	> 5 
	> 5 

	avec un bitume  60/ 70 
	> 6 
	> 6 

	avec un bitume  40/ 50 
	> 7 
	> 7 

	Rapport : r après immersion / R à sec 
	> 0,75 
	> 0,75 

	Essai Marschall (*) 
	 
	 

	- compacité 
	 
	 

	couche de roulement 
	( 97 % 
	( 97 % 

	couche de liaison 
	( 95 % 
	( 95 % 

	Essai à l’ornière LPC (**) 
	 
	 

	Profondeur d’ornière en % de l’épaisseur de la dalle 
	 
	 

	à 30 000 cycles, à 60° C avec le bitume du chantier, 
	 
	 

	Estimée à la compacité P.C.G. pour trafic T0 - T1 
	 
	 

	C 60 
	< 10 % 
	 

	C 80 
	 
	< 10 % 

	(*)  L’essai Marschall est réservé au cas où le laboratoire n’est pas équipé d’une presse à cisaillement giratoire. 

	(**)  Essai réservé au cas de l’étude d’une formulation nouvelle. Eprouvettes fabriquées à l’aide du compacteur de plaque LPC aux niveaux de compactage faible et fort. 


A titre indicatif, pour une masse volumique réelle des granulats de 2,65 g/cm3 et les épaisseurs optimales de mise en œuvre (6 cm en 0/10 et 8 cm en 0/14), la teneur en liant sera généralement comprise entre : 
· 5,5 et 5,8 % pour les BB O/14, valeur minimale du module de richesse 3,3. 

· 5,8 et 6,1 % pour les BB 0/10, valeur minimale du module de richesse 3,4. 

2 . 13 
GRANULATS POUR BETON BITUMINEUX UTILISES POUR LES COUCHES DE ROULEMENT  

Les granulats pour béton bitumineux utilisés pour les couches de roulement auront les caractéristiques suivantes : 

· Caractéristiques normalisées NF P 18321 

· catégorie des caractéristiques intrinsèques des gravillons : B 

· LA = 20 

· MDE = 15 

· Coefficient de polissage accéléré supérieur ou égal à zéro virgule cinquante (CPA = 

0.50), conformément à la Norme NF P 18321, si les valeurs de CPA sont inférieures de 0.01 à 0.05, une compensation limitée à 5 unités est admise entre LA + MDE et 100 CPA ; inversement si LA + MDE est inférieure à la valeur indiquée, une compensation pour 100 CPA sera admise dans la limite de 5 unités. 

· catégorie des caractéristiques des gravillons : II, 

· A = 20 

· P = 2 

· Granulométrie : fuseau de régularité situé dans la zone définie pour la Norme NF P 18304 

· catégorie des caractéristiques de fabrication des sables : a, 

· ES 10% =60 et si ES 10% < 60, VB = 1, 

· Granulométrie : fuseau de régularité situé dans la zone définie pour la Norme NF P 18304. 

2 . 14. 
CARACTERISTIQUES COMPLEMENTAIRES CONCERNANT LA GRANULOMETRIE  

Les fuseaux de spécifications seront conformes aux fuseaux spécifiés dans le tableau suivant : 

	Tamisat à mm 
	BB 0/10 % 
	BB 0/14 % 

	14 
	- 
	94 à 100 

	10 
	94 à 100 
	72 à 84 

	6.3 
	65 à 75 
	50 à 66 

	4 
	45 à 60 
	40 à 54 

	2 
	30 à 45 
	28 à 40 

	0.08 mm roulement 
	7 à 10 
	7 à 10 

	0.08 mm liaison 
	6 à 9 
	6 à 9 


La position du fuseau de régularité aux tamis intermédiaires pour les gravillons sera la suivante : 
	Classe Granulaire 
	Le passant à (mm) 
	Doit être compris entre 

	4 – 6.3 
	5  
	30 et 55 % 

	6.3 – 10 
	8 
	37 et 62 % 

	6.3 – 14 
	10 
	45 et 70 % 

	10 - 14 
	12.5 
	52 et 77 % 


angularité : le rapport de concasssage devra être supérieur ou égal à DEUX (RC =2). 
Fines d’apport : conf. A l’article granulats pour béton bitumineux pour les couches de liaison et de reprofilages. 

2 . 15. 
 EXECUTION DES CORPS DE CHAUSSEE ET TROTTOIRS 

2 . 15.1. 
 
PRESCRIPTIONS GENERALES 

Depuis le bas, ces couches de chaussée, accès et trottoir seront les suivantes : 

· sous-couche filtrante éventuelle en grave concassée 0/60 

· couche de fondation en grave concassée 0/31,5, épaisseur 30 cm sous chaussée et 20 cm sous trottoir, 

· couche de base en EME classe 2, épaisseur 12 cm  sous chaussée, parkings et accès 

· couche de roulement en BBTM phonique clair, épaisseur 3 cm sur chaussée 

· couche de roulement en BBSG 0/10 sur 6cm pour raccordement aux chaussées existantes 

· couche d’enrobé à liant synthétique végétal, épaisseur 4 cm sur trottoir  

· couche de mortier bitumineux 0 / 6 de 4 cm pour raccordement aux trottoirs existants 

2 . 15.2. 
 
TRAVAUX PREALABLES A LA RECONSTITUTION DE CORPS DE CHAUSSEE 

Lorsque sur des chaussées existantes, il sera nécessaire de reconstituer le corps de chaussée, l’Entrepreneur devra exécuter les décaissements aux cotes indiquées par le Maître d’Œuvre avec une tolérance de 5 cm. 

Pour le raccordement aux voies existantes ou pour l’élargissement de chaussées le Maître d’œuvre pourra demander à l’Entrepreneur d’effectuer des piochages sur toute l’épaisseur du corps de chaussée et du revêtement existant. 

Après décaissement, les zones de faible portance après avoir été décelées seront délimitées par traçage au sol de formes rectangulaires et les matériaux purgés à la profondeur nécessaire. Ces matériaux seront évacués à la décharge. 

Les fouilles seront soigneusement remblayées avec les matériaux définis au présent C.C.T.P et compactés. Les travaux seront conduits de manière à ne pas détériorer les formes voisines. 

Il sera pris attachement des longueurs, largeurs et profondeurs des purges. 

Après exécution des purges, les fonds de forme seront réglés à la cote prescrite par le maître d’Œuvre avec une tolérance de 3 cm. 

2 .15.3.  SOUS COUCHES FILTRANTES 

Après accord du Maître d’Ouvrage, les éventuelles sous-couches drainantes auront, sauf indications différentes du Maître d’Œuvre, 0,10 m d’épaisseur après mise en place des matériaux avec précautions complétés par un compactage suffisant et éventuellement recouverts d’un géotextile de masse surfacique de 325g/m2. 

L’Entrepreneur devra exécuter les travaux suivant une méthode et avec des engins susceptibles de ne pas entraîner la pollution des matériaux mis en œuvre, soit par la circulation des engins, soit par remontée de matériaux des couches sous-jacentes. 

2 .15.4.
 
COUCHES DE FONDATION ET DE BASE 

Les couches de fondation et de base seront  constituées avec des graves traitées ou non traitées, conformes au présent C.C.T.P. et aux ouvrages types. 

2.15.5. 
TRANSPORT ET MISE EN OEUVRE DES GRAVES NON TRAITEES ET DES GRAVES  TRAITEES AUX LIANTS HYDRAULIQUES 

L’Entrepreneur devra soumettre au Maître d’Œuvre, les mesures qu’il compte prendre pour réduire au minimum la longueur des sections de graves répandues mais non compactées sur lesquelles sera admise la circulation de ses engins de transport. 

Mise en oeuvre - conditions générales 
Le délai de mise en œuvre des G.H.L sera au plus égal au délai de maniabilité. 

Les prescriptions du Fascicule 25 du C.C.T.G sont applicables aux joints transversaux de construction - joints d’arrêt de chantier en fin de journée ou de semaine. 

La mise en œuvre des G.N.T et des G.H.L par temps de pluie continue ou lorsque la température est inférieure à plus cinq degrés Celsius (T < + 5°), est interdite. 

Sauf dispositions différentes agréées par le Maître d’Œuvre, en cas d’orage survenant en cours de mise en œuvre les G.N.T et les G.H.L répandues et non compactées seront replacées dans les conditions suivantes : 

· l’Entrepreneur évacuera à ses frais les matériaux répandus, 

· l’Entrepreneur doit prendre toutes les dispositions nécessaires pour protéger les travaux en cours des aléas météorologiques 

Toute mise en dépôt intermédiaire de G.N.T et de G.H.L entre la centrale de fabrication et les lieux de mise en œuvre est interdite sauf pour les travaux en traversée et sauf en cas de difficultés accès. 

Les purges seront exécutées conformément à l’Article ci-dessus. 

Mise en oeuvre - conditions propres aux chantiers 
Le répandage de chaque couche sera effectué en tenant compte de la topographie des lieux étant précisé qu’en aucun cas la circulation publique ne devra être admise sur des sections de matériaux répandus mais non compactés. 

Les modalités d’exécution au droit des carrefours, passages de réseaux, voies étroites et autres points singuliers sont soumises à l’approbation du Maître d’Œuvre. 

Répandage et régalage 
L’humidification du support sera effectuée : 

· sur les sections dont le support de la couche à mettre en œuvre est constitué de matériaux "drainants" (terrains naturels ou couches de forme perméables, sables, graves non traitées, etc...) 

· sur les sections où le Maître d’Œuvre le jugera nécessaire, notamment en cas de vent violent ou par temps sec et chaud. 

A cet effet, l’Entrepreneur devra avoir en permanence sur le chantier une citerne à eau, mobile, munie d’une rampe fixe. L’humidification du support devra être suffisante pour s’opposer à la dessiccation des matériaux sans permettre la formation de flaques. 

Le répandage et le régalage des matériaux seront exécutés suivant une méthode à définir par l’Entrepreneur et après accord du Maître d’Œuvre. 

2.15.6. 
 
TRANSPORT ET MISE EN OEUVRE DES GRAVES TRAITEES AUX LIANTS HYDROCARBONES G.H – G.B 

Transport 
En complément de l’Article ci-avant, le Maître d’Œuvre se réserve le droit de refuser les graves transportées dans un camion non bâché. 

Couches d’accrochage et d’imprégnation 
Le répandage de la couche de base en graves bitumes sera précédé dans le cas d’une couche de fondation en : 

· graves traitées et graves laitiers tout laitier, d’une couche d’accrochage à l’émulsion cationique, à raison de 200 à 300 g de bitume résiduel par m², sans sablage. 

· graves non traitées, d’une couche d’imprégnation à l’émulsion cationique de bitume, à raison de 700 à 800 g de bitume résiduel par m², avec léger sablage (sable E.S 80). 

Répandage et régalage 
Le répandage sur une surface humide est admis, mais le répandage sur une surface comportant des flaques d’eau est interdit. 

Les graves bitumes seront répandues aux températures suivantes : 

· bitume 60/70 : 130° C - 
bitume 40/50 : 135° C 

Ces températures minimales seront augmentées de dix (10) degrés Celsius en cas de vent ou de pluie fine. 

Les graves bitume qui seraient soit chargées sur camions, soit répandues à une température inférieure seront rebutées et évacuées hors chantier. 

La fabrication, le transport, la mise en œuvre et l’évacuation des matériaux correspondants ne seront pas payés à l’Entrepreneur. 

Le répandage et le réglage devront être simultanés et exécutés après accord du Maître d’Œuvre sur la méthode définie par l’Entrepreneur. 

Joints 
Les joints longitudinaux de deux (2) couches successives ne devront pas se superposer mais se trouver sur deux (2) lignes parallèles distantes d’au moins vingt (20) centimètres. 

Les joints transversaux des couches seront décalés de un (1) mètre si possible. 

2.15.7.
 
REGLAGE DES GRAVES TRAITEES OU NON TRAITEES 

Le réglage de chaque couche sera contrôlé soit par des mesures de nivellement par rapport à des repères, soit par référence à des ouvrages longitudinaux existants ou préalablement constants. 

Suivant le mode de contrôle du réglage, les tolérances sont les suivantes : 

	REGLAGE 
	en nivellement 
	par référence 

	fondation 
	+ ou - 3 cm 
	+ ou - 3 cm 

	base 
	+ ou - 2 cm 
	+ ou - 1 cm 


2.15.8.  COMPACTAGE DES GRAVES TRAITEES OU NON TRAITEES 
L’atelier de compactage devra suivre immédiatement l’atelier de répandage et de régalage et être prévu en conséquence. 

L’Entrepreneur soumettra à l’accord du maître d’Œuvre avant l’exécution du compactage, pour chaque nature des matériaux suivant l’épaisseur totale à obtenir après compactage : 

· la valeur de l’épaisseur maximale (0,30 m) des couches élémentaires qu’il se propose d’obtenir après compactage. 

· la composition de l’atelier de compactage (y compris l’atelier de réserve) ainsi que les caractéristiques des matériels et les modalités pratiques d’utilisation de l’atelier. 

Pour chaque couche élémentaire : 

· en graves non traitées ou en graves traitées aux liants hydrauliques, la densité sèche doit atteindre en tout point au moins QUATRE VINGT QUINZE POUR CENT (95 %) de la densité obtenue à l’essai Proctor Modifié pour QUATRE VINGT QUINZE POUR CENT (95 %) des mesures. La densité sèche moyenne doit être normalement supérieure à QUATRE VINGT DIX HUIT POUR CENT (95 %) de la densité sèche de l’Optimum Proctor Modifié (O.P.M). 

· en graves traitées aux liants hydrocarbonés, graves bitume, la compacité obtenue en moyenne en tout point sera au moins égale à CENT POUR CENT (100 %) de la compacité L.C.P.C de référence. 

Si l’exécution de planches d’essai est nécessaire, l’Entrepreneur est tenu à ses frais de mettre à la disposition du Maître d’Œuvre le personnel qualifié, les matériels de réglage et de compactage nécessaires. 

2.15.9. 
PRESCRIPTIONS PARTICULIERES APPLICABLES AUX GRAVES NON TRAITEES ET AUX GRAVES TRAITEES AUX LIANTS HYDRAULIQUES 

Maintien de la teneur en eau 
Pendant toute la période comprise entre la fin du compactage et le répandage de l’enduit de cure ou de protection, l’Entrepreneur devra maintenir "l’atelier" d’arrosage. 

Réglage fin 
Tout réglage fin après achèvement du compactage est interdit. Il ne sera pas effectué de réglage fin pour les matériaux constituant la couche de fondation. 

L’Entrepreneur sera dispensé de réglage fin si, compte tenu des moyens et des méthodes utilisés pour la mise en œuvre des matériaux, les tolérances requises en nivellement et en surfaçage sont effectivement respectées. 

Dans les autres cas, l’Entrepreneur sera tenu d’exécuter un réglage fin, après un pré-compactage à l’aide d’une niveleuse manoeuvrée par un conducteur expérimentée, ou par tout autre moyen assurant un résultat au moins équivalent. Ce réglage fin sera exécuté par rabotage de toute la surface, sur une épaisseur au moins égale à deux (2) centimètres. Les matériaux récupérés devront être utilisés à l’aval de la section réglée. 

Enduit de protection des graves non traitées 
Dans le cas d’une assise en graves non traitées, en couche de base ou en couche de fondation, l’Entrepreneur devra réaliser, après balayage soigné, et éventuellement une humidification superficielle, un enduit superficiel bi-couche en majorant globalement de 12 à 15 % répartis sur les deux épandages le dosage en émulsion cationique à 65 % de bitume. 

Enduits superficiels et enduits de protection des graves traitées aux liants hydrauliques 
L’exécution de couches de base en graves traitées aux liants hydrauliques sera suivie de l’exécution d’un enduit superficiel ou d’un enduit de protection d’après les indications suivantes : 

	
	PROTECTION 

	Pas d’enrobé prévu 
	Enduit superficiel Bi-couche 

	Enrobé prévu à court terme (15 jours) 
	Enduit superficiel mono-couche ou Enduit de protection 

	Enrobé prévu à long terme 
	Enduit superficiel mono-couche 


L’enduit de protection, enduit de type mono-couche, sera réalisé par pulvérisation d’une émulsion de bitume, 400 g à 500 g de bitume résiduel par mètre carré, suivie d’un gravillonnage, 7 à 8 litres de gravillons 4/6 par mètre carré. 
2.15.10. 
TRANSPORT ET MISE EN OEUVRE DES GRAVES LAITIERS ET GRAVES LAITIERS TOUT LAITIER 

Conformément aux stipulations ci-dessus en ce qui concerne les graves non traitées et les graves traitées aux liants hydrauliques. 

2.16.  EXECUTION DES COUCHES DE SURFACE DES CHAUSSEES   PRODUITS BITUMINEUX 

2.16.1. 
PRESCRIPTIONS GENERALES 

Suivant les indications du Maître d’Œuvre, les couches de surface des chaussées seront réalisées, soit avec des bétons bitumineux, soit en enduits superficiels. 

Dans le cas de travaux neufs, lorsque l’Entrepreneur qui a été chargé de l’exécution de la couche support est différent de celui qui doit exécuter la couche de surface, ce dernier est tenu de procéder à la reconnaissance et à la finition de la couche support. 

Lors de travaux de réfection générale, outre le nettoyage de la chaussée et l’évacuation à la décharge des produits correspondants, l’Entrepreneur sera tenu d’effectuer des travaux préparatoires permettant d’homogénéiser le support. 

2.16.2.
TRAVAUX PREPARATOIRES AVANT REFECTION 

Purges des chaussées 
Sur toutes les parties de chaussée de consistance insuffisante, l’Entrepreneur sera tenu d’effectuer des purges. 

Les parois des purges devront être taillées avec soin selon une forme géométrique simple dans la partie saine de la chaussée et la profondeur de chaque purge sera arrêtée par le Maître d’Œuvre, compte tenu de la nature du sol rencontré. 

Les matériaux provenant des purges seront évacués à la décharge. 

Pour chaque purge, le comblement et le compactage des matériaux de substitution (graves traitées ou non, ou béton bitumineux) devront être exécutés dans la même journée. 

Traitement de surface des zones ressuantes 
Les zones ressuantes seront traitées après accord du Maître d’Œuvre : 

· soit par incorporation par temps chaud et avec des moyens adéquats de granulats chauffés ou laqués. 

· soit par réchauffage du liant ressuant, puis par cloutage de granulats. 

Quelle que soit la technique utilisée par l’Entrepreneur, celui-ci devra adapter la granulométrie des granulats à la quantité de liants ressuants. 

Traitement des parties saillantes 
Dans les zones précisées par le Maître d’Œuvre, les parties saillantes seront, soit piochées, soit rabotées par fraisage, soit décapées. Les produits provenant de ces opérations seront évacués à la décharge. Quelle que soit la technique que le Maître d’Œuvre demandera d’utiliser, l’Entrepreneur devra préciser les modalités du compactage des parties piochées, rabotées ou décapées. 

Reprofilage 
Les zones creuses et les zones précisées par le Maître d’Œuvre seront remises à niveau par reprofilage avec mise en œuvre au finisseur (ou à la niveleuse), exceptionnellement manuellement dans le cas de difficultés d’accès, de : 

· mortier bitumineux 0/6 pour couche de liaison, l’épaisseur du reprofilage variant de  0 à 4 cm. 

· béton bitumineux 0/10 pour couche de liaison, l’épaisseur de reprofilage variant de  2 à 10 cm. 

Dans tous les cas, l’opération de reprofilage devra être précédée par l’exécution d’une couche d’accrochage. 

2.16.3. 
TRAVAUX PREALABLES A LA MISE EN OEUVRE DES BETONS BITUMINEUX 

Remaniement de plaques de regard sur chaussées 
Tous les regards sur chaussées seront déposés et reposés au niveau définitif du revêtement. Ce travail comprendra : les déblais, la dépose et la repose de la plaque ou de l’appareil, la démolition et la reconstruction de maçonneries, le remplissage des vides autour de la plaque ou de l’appareil par du béton sur 0,20 cm d’épaisseur en raccordement avec la chaussée, l’évacuation des déblais. 

Tous les remaniements seront effectués avant la mise en place de la couche de surface. Ces travaux font partie intégrante du Marché et l’Entrepreneur devra en tenir compte lors de l’établissement de ces prix. 

2.16.4. 
MISE EN OEUVRE DES BETONS BITUMINEUX 

Couche d’accrochage 
Quelle que soit la nature du support sur lequel les bétons bitumineux doivent être mis en œuvre y compris sur les reprofilages réalisés en mortier ou béton bitumineux, l’Entrepreneur réalisera une couche d’accrochage à l’émulsion cationique à raison d’au moins 300 g de bitume résiduel par mètre carré sans sablage. Afin que cette couche soit homogène sur l’ensemble de la surface, le répandage sera réalisé à l’aide d’une répandeuse avec une émulsion diluée (émulsion à 65 % dilue dans 100 % d’une phase aqueuse). 

Les documents et graphiques précisent l’épaisseur de la couche de béton bitumineux à mettre en œuvre et le type de béton bitumineux. 

Les bétons bitumineux proviendront d’une centrale de préfabrication ou d’un poste fixe. Ils seront transportés dans des camions bâchés si la température extérieure et/ou la distance de transport l’exigent. 

Lorsque la température relevée à l’ouverture du chantier sera inférieure à 5° C la mise en œuvre des bétons bitumineux sera subordonnée à l’accord préalable du Maître d’Œuvre. 

La mise en œuvre sera interrompue pendant les orages, les fortes pluies, les pluies modérées mais continues, elle pourra être autorisée par le Maître d’Œuvre en cas de pluies fines. 

Les bétons bitumineux seront mis en œuvre au finisseur, exceptionnellement manuellement avec râteaux et raclettes dans le cas de difficultés d’accès, l’Entrepreneur devra préciser dans ce cas, et avant tout commencement d’exécution des travaux, les modalités de transport et de mise en œuvre des bétons bitumineux. 

Suivant la classe du bitume, la température minimale de répandage est la suivante : 

	BITUME 
	TEMPERATURE MINIMALE 

	80 / 100 
	120° C 

	60 /  70 
	130° C 

	40 /  50 
	130° C 


Il est précisé que la température minimale de répandage sera augmentée de dix (10) degrés Celsius en cas de vent ou de pluies fines. Les bétons bitumineux qui seraient, soit chargés sur camions, soit répandus, à une température insuffisante seront rebutés et évacués hors du chantier (selon décision du Maître d’Œuvre). La fabrication, le transport et la mise en œuvre des quantités de matériaux correspondantes ne seront pas payés à l’Entrepreneur. 

La surface des joints longitudinaux sera badigeonnée à l’émulsion cationique de bitume juste avant le répandage de la bande contiguë. 

En cas d’arrêt du finisseur par défaut d’approvisionnement momentané, l’Entrepreneur ne procédera pas au relevage de la table. 

Les joints transversaux consécutifs à un sifflet de raccordement provisoire devront être exécutés par découpage suivant un plan perpendiculaire à l’axe longitudinal de la chaussée, à environ cinquante (50) centimètres en arrière de l’arête supérieure du sifflet. 

Les matériaux enlevés lors du découpage des joints devront être évacués à la décharge. Pour les réglages des profils, il sera fait application de l’Article 18 du Fascicule 27 du C.C.T.G. Le réglage sera effectué en nivellement ou en surfaçage, en fonction de la nature des travaux à exécuter et conformément aux instructions données par le Maître d’Œuvre. 

2.16.5. 
COMPACTAGE DES BETONS BITUMINEUX 

Pour le compactage des bétons bitumineux, la composition de l’atelier de compactage appartient à l’Entrepreneur qui doit demander l’accord du Maître d’Œuvre en temps utile. L’Entrepreneur devra fournir à l’appui de sa demande toutes les caractéristiques des engins, leurs conditions d’utilisation. La compacité obtenue en moyenne en tout point sera au moins égale à cent pour cent (100 %) de la compacité L.C.P.C de référence. 

2.16.6. 
CONTROLES DE MISE EN OEUVRE DES ENROBES 

Conformément à l’Article 3.6.1 du présent C.C.T.P. 

2.167. 
TRAVAUX PREALABLES A L’EXECUTION DES ENDUITS SUPERFICIELS 

Etanchage des zones sèches et fissurées 
Les zones sèches et fissurées, donc perméables, seront étanchées par répandage d’une émulsion cationique à raison d’au moins 300 g de bitume résiduel (couche d’accrochage) et sablé au sable fin silico-calcaire. 

Précautions à prendre par l’Entrepreneur 
Dans les cas où des enduits superficiels ainsi que des couches d’imprégnation ou d’accrochage doivent être exécutés, l’Entrepreneur prendra toutes les précautions pour éviter la projection de liant et de granulats sur l’ensemble des ouvrages de voiries, murs de clôture ou façade d’immeubles en les protégeant efficacement au moyen de tôles, panneaux. 

2.16.8. EXECUTION DES ENDUITS SUPERFICIELS 

Le Maître d’Œuvre précisera le type d’enduit superficiel à exécuter, à titre indicatif, son choix pourra porter en tenant compte de la circulation sur la chaussée, soit sur des : 

· enduits mono-couches (une couche de liant, une couche de granulats) : chaussées faiblement circulées. 

· enduits mono-couches double gravillonnage (une couche de liant, deux couches de granulats): chaussées à très forte circulation. 

· enduits bi-couches (deux couches de liant et de granulats alternés): chaussées à forte circulation. 

A l’issue du nettoyage de la chaussée, les produits seront évacués à la décharge. Si le nettoyage de la chaussée n’est pas obtenu normalement par un balayage et s’il apparaît qu’un grattage important est nécessaire, l’Entrepreneur sera tenu de réaliser cette opération. 

Le matériel de répandage du liant et de gravillonnage sera conforme aux prescriptions du Fascicule 26 du C.C.T.G. 

Afin d’éviter une élévation prématurée de la viscosité des liants et leur dénaturation éventuelle, les températures lors du stockage et du répandage devront être respectées. 

	DESIGNATION DES LIANTS 
	STOCKAGE 
	REPANDAGE 

	Nature 
	Classe 
	Température maximum en C° 
	Température maximum  en C° 
	Température maximum  en C° 

	Bitumes fluxés 
	1200 / 1600 
	70 à 80 
	160 
	140 

	Bitumes fluxés 
	1600 / 2400 
	 
	160 
	150 

	Emulsions 
	65 % 
	50 à 70 
	 
	( * ) 

	Emulsions 
	69 % 
	60 à 80 
	 
	 

	( * ) Température nécessaire pour ramener l’équi-viscosité à une valeur inférieure à 11° E 


La réalisation des enduits sera différée ou interrompue, si le matin ou en cours de journée la température ambiante est inférieure à 10° C, pour les bitumes fluxés et à 5°C pour les émulsions. 

Le chauffage du liant dans la citerne de répandage n’est autorisé que si l’élévation de température à obtenir n’excède pas 30° C. 

L’Entrepreneur apportera le plus grand soin à éviter les surdosages aux raccordements entre bandes et aux reprises de répandage. Les joints transversaux seront exécutés sans recouvrement en prévoyant le démarrage du répandage sur un papier kraft placé transversalement et recouvrant l’extrémité de la bande déjà répandue - ou par tout autre procédé. 

Lors de la réalisation de bi-couches, les joints longitudinaux entre bandes, de la première et de la deuxième couche, seront décalés d’environ 25 cm. 

Avant tout répandage, il conviendra d’établir un plan de mise en oeuvre qui évitera la réalisation de joints dans les bandes de roulement des véhicules. 

En fin de journée la totalité de la largeur de la chaussée devra être revêtue. 

Le répandage des granulats devra suivre d’aussi près que possible le répandage du liant.  

Un espacement de 20 à 40 m est un maximum. 

La distance sera d’autant plus courte que la viscosité du liant sera plus élevée. 

Le balayage manuel des joints transversaux est obligatoire. 

Les joints longitudinaux seront obligatoirement balayés avant exécution de la passe suivante. 

Avant l’exécution de la deuxième bande, les granulats de rejet en bord de la bande précédente devront être retroussés par balayage. 

La circulation ne pourra être admise qu’après la fin de l’opération de compactage de la dernière couche de gravillon. 

2.16.9. 
COMPACTAGE DES ENDUITS SUPERFICIELS 

Pour le compactage, sauf impossibilité reconnue par le Maître d’Œuvre : 

· le nombre minimum de passes pour un enduit mono-couche sera de 3 à 5. 

· pour un enduit bi-couche, le nombre maximum de passes sur la première couche sera de 3. 

· la vitesse du compacteur sera de l’ordre de 8 km/h. La pression de gonflage des pneumatiques sera inférieure à 5 bars. 

· le délai maximum entre le gravillonnage d’une bande et le premier passage du compacteur sera de 2 minutes. 

EN CAS DE PANNE DE COMPACTEURS, et en l’absence de tout compacteur de secours, l’opération de répandage sera OBLIGATOIREMENT et immédiatement arrêtée. 

2.16.10. ELIMINATION DES REJETS  

L’Entrepreneur effectuera le balayage, le ramassage et l’évacuation des rejets. Afin de limiter les risques d’arrachement des granulats, cette opération devra en principe intervenir au plus tôt deux jours et au plus tard sept jours après la fin des travaux. 

Le Maître d’œuvre pourra exiger dans certains cas l’utilisation d’une balayeuse aspirante. 

Dès la mise en circulation provisoire et si nécessaire, l’Entrepreneur devra évacuer le balayage des rejets pendant les samedis, dimanches et jours fériés. 

3.7.11. 
CONTROLES D’EXECUTION DES ENDUITS SUPERFICIELS 

Indépendamment de la vérification de l’auto-contrôle exercé par l’Entrepreneur, le Maître d’Œuvre se réserve d’effectuer aux frais du Maître de l’Ouvrage, des contrôles qui porteront sur le dosage en liant et en granulats à raison de trois (3) à quatre (4) contrôles par série d’essais.

2.17. 
BRUIT DES ENGINS 

Les dispositions du décret n° 69-380 du 18 avril 1969 posent le principe que les bruits des chantiers ne doivent pas causer une gêne excessive pour le voisinage. Les matériels employés devront être conformes aux prescriptions éditées par les arrêtés du 11 avril 1972 du Ministère de la Protection de la Nature et de l’Environnement et par tout nouveau texte en vigueur. 

2.18
POUSSIERE ET NETTOYAGE DU CHANTIER 

L’entrepreneur devra, par des mesures appropriées (arrosage…), limiter l’émission de poussières pouvant apporter une gêne aux riverains. 

Après achèvement des travaux, mais avant les opérations préalables à la réception, l’entrepreneur nettoiera le chantier de tous les matériaux en excédent qui seront enlevés ; les détritus de toute nature seront emportés à la décharge. 

Pour des raisons de sécurité routière, l’entreprise sera tenue de nettoyer à ses frais les voies publiques empruntées par ses engins. Ce nettoyage sera réalisé en tant que besoin, et au minimum une fois par semaine. 

2.19. 
ESSAIS DE RECEPTION ET CONTROLES 

.ESSAIS PREALABLES   

2.19.1. 
ESSAIS DE CONTROLE 

Tous les essais qui seraient demandés en cours de travaux seront à exécuter, sans supplément de prix, au marché proposé lors de la remise des offres. 

Ces essais seront effectués, s’il y a lieu, par un laboratoire agréé et aux frais de l’entreprise, les résultats seront communiqués au maître d’œuvre. Il est précisé que les essais à la charge financière de l’entreprise ne pourraient concerner que les matériels ou procédés non normalisés. 

Toutes modifications ou réfections qui seraient rendus nécessaires, en conclusion des essais entrepris, seront en totalité à la charge de l’entrepreneur. 

Après achèvement des travaux, l’entrepreneur du présent lot devra prévoir à sa charge financière les différents essais et vérifications suivants sous les ordres et les contrôles du maître d’œuvre. 

2.20. 
CONTROLES DES CORPS DE CHAUSSEE 

2.20.1. 
CONTROLES EXECUTES PAR L'ENTREPRENEUR A SES FRAIS 

La fréquence des contrôles sera définie en accord avec le Maître d'Œuvre dès le début ou au cours des travaux. 

Contrôles du réglage 
La vérification des cotes de nivellement sera effectuée par procédé topographique assurant une précision compatible avec les tolérances fixées ci-avant. 

L'entrepreneur devra tenir en permanence à la disposition du Maître d'Œuvre les carnets de relevé topographiques. 

Le niveau de fond forme de terrassement de déblais et de remblais résultant des terrassements généraux avant la réalisation des couches de fondation (grave naturelle), ainsi que les fonds de forme des couches de base (Grave naturelle, EME ou GB avant l’exécution des couches de roulement ainsi que les couches de surface ( BBSG ou pavage)  feront l’objet d’un contrôle de niveau altimétrique. La réalisation des différentes couches sus-jacentes ne pourra se faire qu’après l’accord du maître d’œuvre.  

En cas de contestation, le Maître d’œuvre exigera des carottages pour vérifier les épaisseurs des structures de chaussée. Les épaisseurs indiquées au CCTP sont considérées à minima. En cas de non-conformité, l’Entreprise s’engage à refaire les voiries. 

Contrôles des quantités moyennes  
Le contrôle de la quantité moyenne par unité de surface sera effectué tous les hectomètres, la tolérance est celle fixée au fascicule 27 du CCTG. 

Contrôle de surfaçage 
La vérification de la régularité du surfaçage sera faite à la règle de trois (3) mètres par l'entrepreneur en présence du Maître d'Œuvre. 

Contrôle de bruit 
Les travaux de nuit seront réalisés en présence du maître d’œuvre 

2.20.2. 
CONTROLES EXECUTES PAR LE MAITRE D'OEUVRE  

Réglages 
Le Maître d'Œuvre se réserve le droit de procéder à des relevés topographiques contradictoires et d'appliquer s'il y a lieu les dispositions prévues aux quatre derniers alinéas de l'article 15.2 du fascicule 25 du C.C.T.G. 

La réalisation des différentes couches de structures de chaussée (Fond de forme, couche de fondation, couche de base, et couche de roulement sont soumisse à la réception préalable des niveaux de support par le maître d’œuvre.   

Compactage 
Les contrôles de compacité seront effectués par l’Entreprise à ses frais exclusifs. La fréquence des contrôles et le nombre des mesures seront indiqués à l'entrepreneur dès le début des travaux. 

Si un contrôle donnait des résultats inférieurs à ceux prescrits au 3.6.8 ci-avant, le Maître d'Œuvre procéderait à de nouveaux essais de compactage. 

Des vérifications ponctuelles pourront être réalisées à la demande du Maître d’Œuvre aux frais de l’Entreprise par un bureau extérieur chargé du suivi géotechnique de l’ensemble de l’opération. 

Lors de ces essais, l’Entreprise devra justifier des résultats minimum suivants en fonction des couches et structures concernées : 

Remblais 
· densité sèche 95% de l’optimum Proctor modifié 

· module de déformation EV2 > 300 bars 

· EV2/EV1 < 2 

· Couche de forme, forme sur chaussée, couche de base sur chaussée, trottoirs et autres surfaces aménagées : 

· densité sèche 95% de l’optimum Proctor modifié 

· module de déformation EV2 > 500 bars pour fond de forme de chaussée 

· module de déformation EV2 > 500 bars pour fondation 

· EV2/EV1 < 2 

Ces contrôles seront réalisés, par couche de 0,60 m maximum fini à raison de :  - 
1 essai pour 40 ml de voirie ou - 
1 essai pour 400 m2 de voirie. 

Il est précisé que tout essai pour une phase de chantier donnée ou pour une aire considérée doit être satisfaisant. Ces résultats conditionnent la poursuite des travaux. 

Les secteurs défectueux devront être repris sur la hauteur nécessaire avec terrassement, reprise des matériaux de compactage par couches successives et essais de compactage. Tous les frais engendrés par des résultats  défectueux ne pourront en aucun cas donner lieu à quelques suppléments de rémunération que ce soit. 

L’Entreprise devra remettre au fur et à mesure du chantier un dossier complété indiquant la position et les résultats de chaque essai. 

Si les nouveaux essais ne confirment pas les résultats initiaux, l'entrepreneur ne sera pas pénalisé pour le compactage des journées précédentes.  

Si au contraire, ces nouveaux essais confirment les résultats initiaux, on considérera, sauf à l'entrepreneur à faire la preuve que la compacité désirée a été effectivement obtenue, que l'atelier n'a pas fonctionné dans les conditions prescrites, et il pourra être appliqué, pour toute la période comprise entre DEUX (2) contrôles successifs, la pénalité prévue au C.C.A.P. 

2.20.3. 
RECEPTION DU CORPS DE CHAUSSEE 

A la suite des opérations de contrôles, il sera procédé à la réception du corps de chaussée.  

2.21 – BETON DESACTIVE BRUN ILOT 
Cette prestation comprend : 

- la fourniture des matériaux, 

- le chargement sur camion, 

- le transport depuis le lieu de fabrication, 

- le déchargement à pied d’œuvre, 

- l’épandage et compactage

- le ferraillage

- l'arrosage éventuel, 

- les essais de teneur en eau à la charge de l'entreprise, 

- planche d'essais constructions

Fourniture et pose de béton dosé à 250 kg/m3 de 30 cm d'épaisseur, et recevront un épaulement en béton dosé à 250 kg/m3 à 45° de part et d'autre 

2.22- . Bordures 

Cette prestation comprend :

‑ Fourniture et mise en œuvre du béton pour fondation,

‑ Fourniture et pose des bordures en alignement ou en courbe

-  réalisation des joints,

‑ Les passages bateau au droit des entrées et des passages handicapés.

Les bordurettes seront de type P1
Les bordures et caniveaux   A2 T2,  et CC1 seront en béton, de la classe A. 

Bordure ilot béton, désactivé

Les bordures, seront posées sur une fondation en bétonDans les parties courbes, il devra être mis en place des éléments de bordure de petites dimensions, de manière à assurer des raccordements réguliers. Les éléments d'une longueur inférieure à un mètre seront coupés à la scie afin d'obtenir une arête nette. Au droit des entrées charretières ou bateaux, la garde sera de 4 cm.

Les bordures seront parfaitement rejointoyées au mortier de ciment et finis au coulis de ciment pur teinté. Les joints auront une largeur de 1 cm ; un joint sec de 5 mm sera aménagé tous les 10 m environ.

Ils seront parfaitement alignés et nivelés suivant les plans fournis. Tout défaut de cet ordre visuellement constatable imposera la reprise de la mise en œuvre à la charge de l'entreprise.

Lors du compactage de la couche de base et des enrobés un soin particulier sera apporté afin de ne pas endommagé les éléments préfabriqués de voirie. Les éventuels éclats ou autres dégradations seront réparés au mortier spécial.

               2.23. Panneau de signalisation - 
Pose et pose des panneaux de signalisation normalisés
Cette prestation comprend la dépose et la pose de panneaux de signalisation verticale sur poteau 


2.24 Marquage au sol
Il s'agit d'exécuter des bandes de 0,10 m de largeur à la résine homologuée rétro réfléchissante pour délimitation de l’axe central et accotements y compris le nettoyage de la partie devant recevoir cette bande et les sujétions de toute nature.

                2.25. Passage piétons

Il s’agit d’exécuter un plateau traversant normalisé avec les bandes et dents, à la résine blanche homologuée rétro réfléchissante, y compris le nettoyage de la partie devant recevoir ce sigle et les sujétions de toute nature. Y compris panneau de signalisation

2.26 . Mise à la côte des tampons

Avant exécution du revêtement des chaussées, les plaques de regards, bouches à clefs et tampons des chambres de tirage sont à mettre au niveau du tapis d'enrobé avec la tolérance de ± 5/1.000 è sur les profils en long et en travers.

Préalablement à l'exécution de rehaussement de ces ouvrages, soit antérieurement à l'exécution du revêtement à réaliser, l'entrepreneur aura soins de repérer, numéroter et calepiner tant en nombre qu'en position, l'ensemble des appareillages rencontrés, pour éviter au maximum les fouilles de recherche.

Après exécution de la mise à niveau, il sera effectué un enduit étanche au mortier de ciment, de 0,02 d'épaisseur sur les parois intérieures de la cheminée d'accès ou du couronnement de l'ouvrage.

Un soin particulier sera apporté pour interdire la chute de gravats, béton ou mortier dans les canalisations ou ouvrages visitables, au cours de la mise à niveau de leur appareillage de visite.

2.27  MUR– H = 1 m

Les ouvrages  à réaliser comprennent :

-    L’établissement des plans d’exécution béton armé par un bureau d’études spécialisé et qualifié, mandaté par l’entreprise titulaire du présent lot, et approbation préalable de ces plans et notes de calcul par le bureau de contrôle avant démarrage effectif des travaux.

- Les terrassements en petite masse, pour confection des fondations des ouvrages.

- La fourniture et la mise en œuvre des tous les bétons, armés  pour la confection des ouvrages  ainsi que des coffrages et ferraillages.

- Le ragréage et mise en place de l’enduit type rustique sur les faces vues

La fourniture et la pose de toutes les parties métalliques nécessaires à la confection de  la clôture type rigide plastifié de hauteur 1m60

- DIVERS -
.

3.01 – EAUX PLIVIALES -Fouilles en tranchée

L'entrepreneur prendra les dispositions utiles pour éviter tous éboulements et assurer la sécurité du personnel, conformément aux règlements en vigueur, si nécessaire en talutant, en étayant, blindant ou confortant la fouille par tous moyens adaptés à la texture du sol. Les fouilles des tranchées ayant plus de 1.30 m de profondeur ne peuvent être exécutées qu'avec des parois talutées, ou des parois verticales blindées; l'angle de talutage doit tenir compte de la nature du terrain et des surcharges éventuelles. 

Dans les sections où se trouvent des canalisations souterraines existantes, les terrassements seront exécutés à la main.

Les surprofondeurs éventuelles ne seront pas supérieures à 0.05 m. Toutefois, en cas de dépassement, le sol devra être reconstitué à son niveau prévu par surépaisseur de tout​ venant. Il ne sera pas admis de niveaux supérieurs à ceux résultant soit des plans, soit des règles en vigueur.

L'entreprise s'assurera que le fond de la tranchée offre une résistance homogène et y remédiera si cette condition n'est pas remplie.

En particulier, elle fera araser de 10 cm en contrebas de la tranchée, toutes les maçonneries s'y trouvant, purgera toutes les parties de sol inconsistantes et comblera le vide ainsi créé au moyen de tout-venant.

Il est précisé que tous les travaux ou sujétions résultant des terrains, les étaiements, les pompages ou tout autre procédé nécessaire au captage ou évacuation des eaux rencontrées au cours des travaux, sont compris dans les travaux à effectuer, et à la charge de l'entrepreneur, ainsi que toutes sujétions résultant de la proximité d'ouvrages existants enterrés, sur le sol ou aériens.

L'évacuation des déblais excédentaires comprend :

- la prise en charge des matériaux quelle que soit leur nature 

- le chargement 

- le transport 

- l’évacuation à la décharge autorisée hors du site

- les droits et frais divers de décharge

- Evacuation

Cette prestation comprend :

- la prise en charge des matériaux impropres ou surabondant quelle que soit leur nature

- le chargement

- le transport au lieu de décharge autorisée hors du site

- le déchargement

- les sujétions de toutes natures

Canalisation en béton centrifugé armé ou PEHD

Cette prestation comprend :

‑ la fourniture, le transport et la pose de canalisations en béton armé série 135 A. 

‑ les coupes

‑ les raccordements sur les ouvrages

‑ la fourniture et la mise en place des joints Néoprène

 Passage sous mur existant

Les canalisations en béton armé pour réseau d'assainissement pluvial devront être conformes à la norme NF P 16‑341.

Elles seront en béton centrifugé armé, type assainissement, série 135A. Elles proviendront d'usines titulaires de l'agrément SP.

Les dispositions prévues par les articles 39 à 43 du fascicule 70 et 51 à 54 du fascicule 71 devront être respectées.

Pose des canalisations

a. Manutention

La manutention des tuyaux de toutes espèces se fera avec les plus grandes précautions. Les tuyaux ne seront pas roulés sur des pierres ou des sols rocheux, mais sur des chemins de roulement.

b. Pose en tranchée des canalisations d'assainissement EP

Les tuyaux seront descendus soigneusement dans les tranchées et bien présentés dans le prolongement les uns des autres en facilitant leur alignement au moyen de cales provisoires constituées par des coins en bois. Le calage au moyen de pierres est interdit.

Les tuyaux seront posés sur une forme de sable disposée en fond de fouille et dont l'épaisseur sera de 0, 10 m.

Sauf ordre contraire du Maître d'Œuvre, cette pose ne sera entreprise qu'après réglage du fond de fouille sur toute la longueur d'un tronçon compris entre deux regards de visite consécutifs, dans tous les cas où cela s'avérera possible. Une fois commencée, cette pose sera poursuivie sans interruption sur toute la longueur du tronçon.

Les tuyaux seront posés à partir de l'aval, avec l'emboîture lorsqu'elle existe, toujours dirigée vers l'amont.

c. Confection des joints

La plupart des fabricants de tuyaux, quelle que soit la matière constitutive des tuyaux proposent des joints à bague d'étanchéité en caoutchouc ou élastomère. Ce joint, par compression entre l'extrémité mâle du tuyau et l'emboîtement, assurera l'étanchéité.

Il est recommandé de poser les joints conformément aux prescriptions des fabricants et éventuellement, à l'aide des appareils qu'ils conseillent.

Dans les tuyaux de ciment centrifugé de gros diamètre, à l'emboîtement à mi‑épaisseur, le joint comportera en premier lieu, un coulis de mortier fin dans l'épaisseur du tuyau. Il sera ensuite exécuté un joint extérieur au mortier coulé dans un moule. Ce joint comportera une armature métallique circulaire.

Après la confection de chaque joint, celui-ci devra être soigneusement lissé à l'intérieur du tuyau par passage d'un tampon d'étoffe humide. Il ne devra subsister, à l'intérieur du tuyau, aucune bavure susceptible de gêner l'écoulement ou l'entretien.

d. Epreuves des canalisations et essais de réseaux

L'entrepreneur informe le Maître d’Œuvre des sections du réseau en mesure d'être essayées. L'épreuve se fait avant remblaiement, sur les tronçons compris entre deux regards consécutifs.

Essai à l'eau

Le tronçon de canalisation soumis à l'épreuve est obturé à sa partie aval par un tampon étanche.

Le regard amont est rempli d'eau, aucune fuite ne doit se produire. L'épreuve a une durée de 30 minutes. Lorsque la canalisation est établie en terrain perméable ou dans la nappe phréatique, le regard en amont sera obturé par un tronçon étanche. Aucune venue d'eau ne devra se faire par le regard aval.

Examen du réseau à la lumière

Le réseau est vide. Par un regard, le tronçon est éclairé. L'examen par l'autre regard permet de voir s'il n'existe pas de flèche dans le profil en long de ce tronçon.

- Gravillons pour lit de pose

La fourniture et la mise en place de gravillons grains de riz 4/6, sur 20 cm, comprend :

- la fourniture et l'amenée à pied d’œuvre des matériaux 

- la mise en fouille, le réglage et toutes sujétions.

Le lit de pose sera mis en place avec précaution au fond de la tranchée sur l'ensemble du réseau.

- Remblaiement de tranchée en tout venant

Les tranchées ouvertes sous une voirie seront remblayé en matériaux tout venant, mise en place et compactée par couche de 30cm.

Les tuyaux une fois convenablement posés et enrobés, et après l’autocontrôle de l’entreprise qui aura constaté que les épreuves sont satisfaisantes et que les pentes figurant sur les plans d’exécution ont été respectées, l'entrepreneur peut procéder au remblaiement de la tranchée.

Le remblais aura une granulométrie répondant aux caractéristiques suivantes

50à70%dematériauxinférieursà10 mm

40 à 60 %de matériaux inférieurs à 5 mm

20 à 40 % de matériaux inférieurs à 1 mm

5 à 15 % de matériaux inférieurs à 0,1 mm

L'équivalent de sable des matériaux inférieurs à 5 mm devra être supérieur ou égal à 35. L'indice de plasticité du mortier sera inférieur ou égal à 5.


    3.02 .   Regards AVALOIR à grille ET CANIVEAU A GRILLE
a) Les grilles de recouvrement seront en fonte ductile de classe 250.

Une surprofondeur de 0m50 sera appliqué en surprofondeur par rapport au fil d’eau le plus bas, afin de servir de débourbeur

La fourniture et l'exécution d'un regard coulé sur place ou préfabriqué avec grille de recouvrement concave carrée en fonte pour chaussée  comprend:

- les terrassements 

- l'évacuation des déblais excédentaires hors du site dans une décharge autorisée

- le blindage de la fouille s'il y a lieu

- la fourniture et la mise en oeuvre du béton de fondation et en élévation 

- le coffrage 

- l'élément de réduction 

- la fourniture et la pose de la grille de recouvrement avec cadre 

- la mise en place d’avaloir

- la confection d’une ouverture pour passage de l’eau venant de l’arrière du regard

- le branchement à la conduite 

- la réalisation de la cunette 

- les sujétions de toute nature. 

b) La fourniture et l'exécution d'un caniveau de 0m30 coulé en place ou préfabriqué, comprennent :

- les terrassements pour dégagement de la canalisation  

- l'évacuation en décharge des déblais excédentaires

- l'exécution du béton de propreté 

- la fourniture et la mise en œuvre du béton de fondation et en élévation 

- le raccordement sur la canalisation 

- le coffrage 

- la fourniture et la pose des grilles en fonte sur cornière et  claveté 

- la réalisation de la cunette

- le remblaiement en GNT 0/31,5 autour de l'ouvrage 

- les sujétions de toute nature relatives à l'exécution de l'ouvrage.

Ils seront conformes à la norme NFP 16.342. Les cunettes et banquettes seront de forme circulaire et seront constituées chaque fois que possible par des fonds préfabriqués. Les regards coulés en place devront être réalisés en béton armé, au dosage de 350kgs de CPA 45R pour les parois et le radier. L'entrepreneur soumettra au Maître d’Œuvre ses calculs d'armature.

3.03 . Regards  DE RACCORDEMENT
La confection du raccordement comprend :

- les terrassements pour dégagement de la canalisation   existante

- le découpage du caniveau existant et de l’enrobé et sa réfection

- l'évacuation en décharge des déblais excédentaires

- le blindage de la fouille s'il y a lieu 

- l'exécution du béton de propreté 

- la fourniture et la mise en oeuvre du béton de fondation et en élévation 

- le raccordement sur la canalisation 

- le coffrage 

- la fourniture et la pose des échelons galvanisés 

- la fourniture et la pose des grilles en fonte 250 

- la réalisation de la cunette

- le remblaiement en GNT 0/31,5 autour de l'ouvrage 

- les sujétions de toute nature relatives à l'exécution de l'ouvrage.

Ils seront conformes à la norme NFP 16.342. Les cunettes et banquettes seront de forme circulaire et seront constituées chaque fois que possible par des fonds préfabriqués. Les regards coulés en place devront être réalisés en béton armé, au dosage de 350kgs de CPA 45R pour les parois et le radier. L'entrepreneur soumettra au Maître d’Oeuvre ses calculs d'armature.

3.04 – CANDELABRE - Massifs d'ancrage 
Fourniture et pose d’un candélabre identique à l’existant type ville de TRANS-en -Provence
Le massif d'ancrage seront en béton dosé à 350 kg de ciment au m3. Ils seront de forme parallélépipédique. Les dimensions seront calculées par l'Entrepreneur par la formule d'ANDREE et NORSA en tenant compte des caractéristiques données par le fabricant de mâts et de la zone de vent de la région (zone 111, site exposé). La partie supérieure devra être rigoureusement plane et horizontale, et son niveau inférieur de 0,10 m du sol fini avec une tolérance de ± 2 cm.

Le candélabre y sera fixé par l'intermédiaire de 4 tiges de scellement. Ces tiges devront être noyées dans les massifs lors de leur confection. La partie supérieure des tiges de scellement et les écrous de fixation seront enduits d'un revêtement antioxydant.

A l'intérieur du massif, deux fourreaux qui pénétreront à l'intérieur du candélabre de 10 cm au minimum seront prévus pour le passage en coupure de câble d'alimentation.

De même, les fourreaux devront être suffisamment flexibles pour remonter dans le massif.

Les réverbères devront être verticaux et correctement implantés. Le boulonnage de la semelle sur les tiges de scellement se fera à l'aide d'écrous supérieurs pour le blocage. Les goujons de fixation de la semelle seront protégés par une matière antioxydante. Après quoi une chape en mortier de ciment maigre sera coulée sur l'ensemble.

Ils seront obligatoirement posés avant la réalisation des revêtements définitifs. Aucune pose 

avec reprise de revêtement ne sera tolérée.

Confection de l’amené des câbles depuis le dernier candélabre existant

Y compris tranchée et câble

